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Dans la conjoncture de crise economigue generalisee que connait actuelle-
ment le monde, ii est impossible que les Etats sous-developpes et en voie de 
regression que sont les pays africains puissent envisager d' etablir et de realiser, a 
eux seuls, un quelconque programme de developpement La dependance des uns 
a l'egard des autres, l'interdependance des hommes et des collectivites a l'egard 
d'economies developpees, exterieures au continent africain, mettent aujourd'hui 
en evidence la necessite d' accroitre, en Afrique, la capacite d' autonomie 
economique et la mise: en placed' elements et d'instruments d' auto-croissance, de 
diversification et de reorientation de la croissance economique susceptibles de 
repondre aux problemes que peuvent poser des situations diverses, notamment 
celles qui prevalent en periode de croissance normale ou en periode de crise. 
II faut done que les programmes de developpement se fondent sur des 
strategies fermes et constantes. La strategie premiere s'inspire aujourd'hui de 
cette soi-disant nouvelle notion, basee sur la duplicite intemationale, que l'on 
appelle pudiquement le "nouvel ordre economique international", defini en 
fonction des caracteristiques et des problemes socio-economiques de chaque 
continent. Pour I' Afrique, la situation semble claire, compte tenu du retard 
accumule : tout programme de developpement doit refleter la necessite d'un 
progres rapide, simultane et interdependant, multidisciplinaire et pluridimen-
sionnel. Consequemment, la methode adoptee jusqu' a present, et qui consistait a 
planifier au juge, doit etre totalement abandonnee. Aucun plan, aucun pro-
gramme ne saurait etre viable s'il ne s'inspire de l'analyse approfondie des 
situations pas sees et presentes et de leurs projections scientifiques sur I' avenir. Le 
planificateur doit done disposer, a taus les niveaux, de documents et d'infor-
mations susceptibles de I' aider a comprendre parfaitement la realite qu'il essaie 
d' amender, de corrige:r, d' ameliorer. La documentation et l'information, consi-
derees pendant longtemps comme des elements inutiles a la planification et a la 
programmation, doivent retrouver la place qui leur revient. 
Depuis une dizaine d'annees, les responsables politiques africains ant 
commence a prendre timidement conscience de cette necessite et, compte tenu de 
l'ampleur du probleme, de la complexite des solutions possibles et de leur cout 
eventuellement exorbitant, ils ant demande a la Commission economique des 
Nations Unies pour I' Afrique de mettre au point pour le continent africain, les 
sous-regions et les Etats membres, un projet de Systeme pan-africain de 
documentation et d'information pour le developpement. La CEA, apres de 
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nombreuses annees d'hesitation et d' essais infructueux, a eu la chanced' etre mise 
en relation avec le CRDI, qui a su nous convertir a la doctrine de DEVSIS. 
Pourquoi I' Afrique a-t-elle choisi la _philosophie de la documentation et de 
!'information contenue dans le rapport d'etude de l'equipe DEVSIS, etpourquoi 
a-t-elle decide de mettre sur pied un reseau de documentation et d'information 
que nous appelons DEVSIS-Afrique? Pour des raisons techniques que les pro-
fessionnels de la documentation connaissent bien, mais aussi pour une autre 
raison particuliere aux pays sous-industrialises et qui touche tout particulierement 
l'Afrique. Le monde d'aujourd'hui a peur. II a peur de la bombe atomique, il a 
peur du cancer, il a peur des crises cardiaques, il a peur de la surpopulation, il a 
JJeur de ne pas avoir assez a manger. II est done tres facile de convaincre les divers 
Etats, les divers gouvernements d' adopter des systemes et reseaux inter-
nationaux de documentation et d' information tels que INIS, AG RIS, MED LARS, 
POPIN, etc. 
II n' en va pas de meme pour les documents et les informations concernant 
exclusivement le developpement economique et social. L' exploitation des 
richesses naturelles, minerais divers, petrole et autres, interesse le monde 
developpe et industrialise; par contre, les etudes vagues, nebuleuses destinees a 
ameliorer les conditions de vie des populations des pays sous-industrialises ne 
soul event guere d' enthousiasme. Et pourtant, en Afrique c' est le but essentiel que 
doit chercher a atteindre tout programme de developpement La documentation 
et I' information pour le developpement economique et social constitue done un 
domaine prioritaire pour trois motifs principaux : 
• sur le plan de l'economie mondiale, ce domaine est l'un des seuls qui ne 
retiendra pas serieusement I' attention, car il ne fait pas partie des preoccupations 
majeures; 
• depuis plus d'un demi-siecle I' Afrique a englouti d'immenses ressources 
financieres dans des etudes et des plans : ces etudes et projets de plans reviennent 
apres 10, 20 ou 30 ans sur les bureaux ministeriels, inchanges ou avec des 
modifications mineures qui sont en fait des reajustements ou des actualisations de 
couts; 
• I' Afrique doit faire cesser le gaspillage des ressources en coordonnant 
davantage ses richesses documentaires afin de pouvoir les utiliser le plus 
efficacement possible en vue du developpement et de la promotion de ses 
populations les plus defavorisees. 
Le choix de DEVSIS est done un choix technique, soit, mais aussi et surtout 
un choix egolste, dicte par la necessite dans laquelle se trouve le continent de 
s'occuper de la solution d'un probleme grave, signale depuis plusieurs annees, 
mais dont personne ne semble vouloir se preoccuper. 
Bien sur, DEVSIS-Afrique ne sera pas un reseau isole de documentation et 
d'information. Personne n'ignore que les problemes de mortalite infantile, de 
sous-peuplement de I' Afrique centrale, de surpeuplement de l' Afrique de 
l'Ouest, d' alimentation, de population, continuent et continueront a se poser et 
qu' il est temps de les etudier de maniere rationnelle. C' est ainsi qu' en plus de 
DEVSIS-Afrique, considere comme reseau majeur etprioritaire du systeme pan-
africain, viendront s' ajouter lentement, progressivement, lorsque les res sources le 
permettront, des reseaux importants tels que POPIN-Afrique, MEDLARS-
Afrique, etc. 
Dans le domaine de la documentation et de I' information, I' Afrique a tente 
en priorite d' obtenir les donnees dont elle a tant besoin pour le developpement 
economique et social, avant de s'interesser a d'autres secteurs. 
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Cette approche nous a paru realiste et raisonnable, car pour nous, c'est la 
seule qui puisse Vf~ritablement preparer le continent africain a poser Jes 
fondements necessaires pouvant permettre a son economie et a sa population 
d'esperer connaitre un jour le meme rythme de croissance et le meme degre 
d'epanouissement que l'economie et Jes populations des pays industrialises. 
Mais parlons du fonctionnement interne de DEVSIS-Afrique et de ses 
relations avec Jes systemes internationaux existants ou en cours de creation. 
Lorsqu'un nouvel organisme voit le jour, la question que tout le monde se 
pose est de savoir comment ses divers mecanismes et rouages vont fonctionner. 
Et le succes de nouveaux organismes depend en grande partie de leurs capacites 
d'adaptation aux structures en place et a !'evolution. Les risques de torpillage et 
de sabotage volontaires ou involontaires sont plus ou mains reduits lorsque Jes 
gens ne se sentent pas menaces dans leurs positions, ni genes dans la realisation 
de leurs projets. 
Compte tenu du fait que la CEA a mis plus de 10 ans a essayer simplement 
de concevoir le projet, compte tenu du fait que DEVSIS-Afrique est ne apres 
INIS et A GRIS et que, par consequent, de µombreuses ler;ons decoulent de la mise 
sur pied de ces deux systemes, compte tenu enfin de la decision que nous avons 
prise de demarrer Jes activites techniques de DEVSIS-Afrique avant la fin de 
cette annee, nous avons pris de grandes precautions pour laisser toutes Jes portes 
ouvertes afin de ne pas courir le risque de compromettre I' avenir, quoi qu'il arrive. 
Quels seront tout d' abord, Jes rapports entre DEVSIS-Afrique et DEVSIS-
International, si ce dernier voit le jour comme nous I' esperons? Comme Jes deux 
noms l'indiquent, l'un n'est en fait qu'une simple partie de I' autre. DEVSIS-
Afrique est partie integrante, represente et defend sur le continent africain Jes 
interets de DEVSIS-International. D'ailleurs, avec Jes 49 Etats africains et Jes 
6 ou 7 autres pays qui de I' Amerique a I' Asie en passant par !'Europe ant deja 
rejoint le systeme, DEVSIS-International existera quasi automatiquement au 
cours de I' annee 1980. DEVSIS-Afrique aura alors pour vocation essentielle de 
promouvoir, en Afrique, la philosophie et Jes methodologies de DEVSIS-
International. Les reunions, symposiums, seminaires, stages et autres qui seront 
organises en Afrique le seront par et sous l'egide de DEVSIS-Afrique et sous le 
controle de DEVSIS-Intemational afin de maintenir la viabilite et la compati-
bilite du systeme tant a I' echelon africain qu' a I' echelon international. II va de soi, 
ii faut I' avouer, que I' Afrique avec ses quarante-neuf membres, qui seront peut-
etre bientot au nombre de cinquante-et-un sur une soixantaine, pesera d'un poids 
assez lourd dans la balance. Mais ii est a souhaiter que I' Amerique, !'Europe et 
I' Asie se decident a nommer de tres nombreux participants afin de garantir la 
qualite du systeme et d' eviter qu'il ne devienne un systeme de sous-industrialises 
et de chroniquement sous-developpes. Ce serait en effet vraiment dommage que 
DEVSIS-Intemational devienne une affaire de «nations negres», desesperees 
de voirunjour leurs economies prendre un quelconque essor, et accusant sur Jes 
pays industrialises des retards tels qu'elles ne serontjamais a meme de subvenir 
aux besoins vitaux de leurs populations, ni de promouvoir le bonheur social a 
quelque niveau que ce soil 
De toute far;on DEVSIS-Afrique se prepare et se tiendra toujours a l'affut du 
progres. C' est ainsi qu' au niveau du Centre de coordination, nous avons opte pour 
un personnel reduit, hautement qualifie aussi bien pour la direction que pour Jes 
sections d' assistance technique qui utiliseront des ordinateurs hautement per-
formants et coutant peu cher. Un centre de formation a ete prevu qui n' accueillera 
helas que cinq stagiaires par an et par pays au niveau post-universitaire. Ce 
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nombre reduit decoule du refus de se lancer dans le gigantisme et du choix 
delibere de voir l'essentiel de l'effort de developpement du systeme porter sur les 
centres nationaux de participation. Le systeme ne sera en effet viable qu'a la 
condition de developper au sein des pays africains une politique nationale de la 
documentation et de l'information pour le developpement economique et social, 
avec des bureaux nationaux, des centres nationaux de coordination, disposant 
d'un personnel qualifie, dotes des ressources financieres necessaires, essentielle-
ment consacrees al' alimentation quotidienne et reguliere des centres nationaux, 
des relais institutionnels ou sous-regionaux de DEVSIS-Afrique et de DEVSIS-
International. 
En effet, nous optons pour le progres et la technologie moderne, mais nous 
n'oublions pas que de nombreux pays africains, pauvres, enclaves, dont les 
populations souffrent parfois d'une misere quasi absolue, mettront du temps a 
suivre et que, malgre tous nos efforts, ils risquent de ne pouvoir y arriver. Si au 
niveau du centre de collecte les bordereaux d' entree sont remplis manuellement, 
au niveau des centres nationaux, sous-regionaux, institutionnels et continentaux 
nous devons mettre tout en oeuvre pour un traitement rapide de l'information qui 
sera mise a la disposition des utilisateurs de fa~on a pouvoir etre utilisee 
immediatement, quels que soient les equipements disponibles, ordinateurs, 
terminaux, lecteurs de microfiches. Bien entendu pour les utilisateurs isoles dans 
la jungle africaine, seules des copies imprimees pourront etre d'une quelconque 
utilite. 
DEVSIS-Afrique, que nous avons tente de decrire dans ce bref expose, 
saura-t-il relever le defi que pose aujourd'hui la diffusion de l'information sur le 
continent africain? 
Discussion 
John Woolston: With the permission of the Chair, I would like to add to what Dr 
Quirino has said about Africa by offering a brief introduction to the overall 
DEVSIS program and by mentioning what is happening in other parts of the 
world 
All of us have heard this week about INIS and AG RIS, which are operating 
systems, and we identify these systems with missions: INIS - for the peaceful 
uses of atomic energy; AGRIS - to grow more food. But we can also identify 
these systems with communities. The community for INIS is the atomic energy 
commissions of the world. The community for AGRIS is the ministries of 
agriculture of the world. What other missions and communities are there? After 
preservation of peace, probably the most important mission for humanity is the 
economic and social development of the Third World. And, for this mission too, 
one can identify a community. There are many components to this community, but 
the really powerful members are the ministries of planning and the development 
banks. Can these be supported by a mission-oriented information system? 
At an international meeting in 197 4, it was felt that there is indeed a need to 
build such a system, the name DEVSIS (Development Sciences Information 
System) was adopted, and a study team was created under the auspices of six 
international organizations. These were the ILO, IDRC, OECD, UNDP, 
UNESCO, and the UN Department of Economic and Social Affairs. The team 
worked under the guidance of a Steering Committee, which was made up of 
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representatives from the sponsoring organizations as well as information 
specialists from Africa, Asia, Latin America, Western Europe, and Eastern 
Europe. 
The report of the study team has been available since the end of 197 5 - in 
English, French, Spanish, and Russian. The Steering Committee_ at its final 
meeting recommended the adoption ofDEVSIS to the international community 
and identified the UN Department of Economic and Social Affairs as the most 
appropriate body to manage it. 
Today that Department does have a small Information Systems Unit that is 
running essentially according to DEVSIS methods. But the big question of 
whether the world community should adopt DEVSIS, as it has adopted INIS and 
AGRIS, has not yet been discussed by the General Assembly of the United 
Nations or by ECO SOC. Meanwhile, a number of other experiments have taken 
place around the world. Perhaps most progress has been made in Latin America. 
The Economic Commission for Latin America has been directed by its member 
states to build an information system to serve ministries of planning. Experi-
mental implementation should begin toward the end of this year with l 0 
participating countries. The Economic Commission for Latin America covers a 
large territory and, as a subprogram within the total program, there is a Caribbean 
effort that is being directed by the Caribbean office of the Economic Commission 
for Latin America based at Port of Spain, Trinidad. 
Because my own organization (IDRC) was much involved in the early 
studies, we too have been doing experiments in Ottawa and, for the last 3 years, 
we have produced a printed output, Devindex. Originally this covered only 
material produced in Canada but, this year, it also contains material contributed 
from the Federal Republic of Germany. We have now had offers from several 
countries to participate in these experiments and, in fact, we have received input 
from some of them. The offers include those of the Netherlands, Tunisia, 
Morocco, Pakistan, Thailand, Philippines, Bangladesh, Indonesia, and the 
Soviet Union. Two of these countries have already produced national indexes 
using DEVSIS methods: the Philippines and Pakistan. But in neither of these 
countries was the operation computerized: the documentalists used manual 
methods to simulate the DEVSIS proposals. 
There is a grassroots movement that can be seen here, and one that is not 
linked to any particular concept of development We were very careful in the 
DEVSIS study team to avoid adopting a development philosophy; the subject 
categorization and the indexing that were proposed are intended to be neutral with 
respect to different ideologies, so that DEVSIS would be equally hospitable to, 
for example, the participatory philosophy of development, the Marxist philosophy 
of development, or the free-market philosophy of development. Information from 
any source, provided only that it has the mission of development, would be 
acceptable under the proposed DEVSIS procedure. 
What is happening in Africa is thus one of the most significant manifesta-
tions of the DEVSIS program, but- fortunately- there are parallel initiatives 
in many other parts of the world. 
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